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LES CONDITIONS 

MJ TRAVAIL 

La Chambre des députés va re-

commencer ses travaux par la dis-

cussion du rapport de M. Baudin 

sur les conditions du travail dans 

les marchés de travaux publics. 

La commission sans expérience 

qui a étudié au petit bonheur la 

question veut rendre obligatoires 

quatre conditions. 

1° Un jour de repos par semai-

ne, et aux choix des ouvriers sans 

doute, le dimanche- soigneuse-

ment excepté. 

2° Fixation de la proportion 

d'étrangers que les entrepreneurs 

auront le droit d'embaucher. 

3° Limitation de la durée du 

travail selon les usages locaux. 

4° Salaire normal et égal pour 

chaque catégorie, au taux courant 

delà ville ou de la région. 

Il est bien entendu que la loi 

étant votée en ce qui concerne les 

travaux publics, les radicaux so-

cialistes, qui sont les promoteurs 

de celle-là s'empresseront d'en 

présenter une autre toute pareille 

concernant les travaux particu-

liers. 

Il y aura, dans Implication, de 

nombreuses difficultés que les 

hommes spéciaux ont prévues. 

Le conseil général des Ponts-et-

Chauséesetie ministère des tra-

vaux publics les ont signalées à 

la Commission parlementaire. 

Mais une Commission parle-

mentaire ne se préoccupe que de 

théorie, preque jamais de la pra-

tique. 

Par exemple, dans la construc-

tion d'un chemin de fer dans 
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Georges se tenait toujours à la même 

place. On L'eût dit frappé de la foudre. 

— Mais, mon cher, qu'avez-vous ? s'è-

cria Henri. On vous prendrait pour le Dieu 

Terme. 

— Est-ce que nous partons ? dit Geor-

ges. 

— Comment, si nous partons, mille dia-

bles... 

Comme il disait ces mots, Henri aper-

çut, sur la terrasse aux lauriers- roses, une 

jeune tête qu'il reconnut aussitôt : c'était 

celle qu'il avait, une fois, entlrevue à l'an-

gle du mur de la villa Ferrucci. 

Il s'interrompit brusquement et rentra 

une région agricole, et si l'entre-

preneur commande ses matériaux 

à cent ou deux cents lieues de ces 

chantiers, comment établira-t-on 

le taux du salaire selon les coutu-

mes de la région. 

L'entrepreneur pourra em-

ployer, en dehors des étrangers 

desouvrieis que leurs aptitudes 

physiques place dans un état d'in-

fériorité et qui ne peuvent préten-

dre au même salaire quelesautres. 

Mais comment réglera-t-on la pro-

portion ? 

Puis sur viennel'ouverture d'un 

autre grand chantier : L'entrepre-

neur est hé, mais les ouvriers ne 

le sont pas. Ils profitent de l'occa-

sion pour réclamer une augmenta-

tion, et ils se mettent en grève 

pour l'obti nir. 

Le marché n'est pas réciproque,-

car si l'on peut forcer l'entrepre-

neur à payer on ne peut pas con-

traindre l'ouvrier à tenir les en-

gagements qu'il a souscrits. 

Et si la loi est votée telle 

qu'elle est sortie du cerveau de M. 

Baudin etde ses amis, le métier 

d'entrepreneur va devenir impra-

ticable. 

Très souvent ce seront les con-

tribuables qui paieront, parce que 

l'entrepreneur étant ruiné par les 

exigences des ouvriers, la commu-

ne, le départementou l'Etat seront 

obligés de prendre la suite de ses 

affaireb en déconfiture. 

L. M. 

Plaques pour Vélocipèdes 

Il est très curieux de constater que 

l'administration Française que l'Europe 

envie, s'en tient toujours aux demi-

mesures dans les réformes qu'elle en-

dans sa chambre, comme pour réparer quel-

que oubli. 

Georges se tenait, depuis quelques ins-

tants, dans uie muette contemplation, de-

vant la ch rmante fille qui le regardait, de 

son coté, avec ce.t air :alme et serein qui 

sied aux Artésiennes. 

Georges avait tout oublié : Arles, Mar-

seille, Paris même, lorsqu'il euttendit sou-

dain des cris perçants qui partaient de la 

chambre d'Henri. Dix chats écorchés n'au-

pas fait un vacarme pareil. 

Georges, alarm5, courut a la chambre de 

son ami. Il le trouva qui se tordait sur 

son lit, en poussant des hurlements de bête 

fauve. 

— Pour Dieu ! Qu'y a-t-il ? s'écria Geor-

ges, épouvanté. 

— Je suis perdu, je suis mort, disait 

l'infortuné Delcourt avec des contorsions 

horr bles. 

— Mais encore ? interrogea Georges, qui 

cherchait du sang et n'en voyait pas 

— Je vous dis que je suis mort. Que dla-

treprend. Et cette constation est facile 

à faire aujourd'hui surtout dans la créa-

tion de plaques de vélocipèdes. 

Certes depuis qu'on les a rendues 

obligatoires les déclarations de posses-

sion arrivent nombreuses dans les Mai-

ries, preuve que la mesure est bonne, 

mais là où se trouve la demi-mesure 

c'est que point n'est besoin de déclarer 

sa machine pour avoir une plaque, il 

suffit de détacher celle dû voisin et 

de la fixer tranquillement sur la sienne, 

c'est si facile. 

Et, le tour vient d'arriver à un de 

nos amis ; il n'a pas eu le bonl'eur de 

posséder ce cadeau de l'Etat (coût 6 fr.) 

pendant plus d'une heure, un compère 

peu scrupuleux s'en étant emparé. 

Il eut été facile cependant d'empê-

cher ces vols...! et voici le moyen que 

je proposerais : 

La plaque au lieu du simple millésime 

porterait en même temps un numéro 

d'ordre, elle serait fixée sur la machine 

par un employé de l'Etat qui la rendrait 

inviolable en la scellant lui même : pre-

mier point, 

Mais on peut voler la machine elle-

même et Dieu sait si cela arrive souvent. 

Ih bien ! il y aurait un moyen excel'ent 

nous semble-t-il, d'assurer sur ce point 

la sécurité des bicyclistes : leur délivr er 

contre certificat de provenance dé la 

machine, en même temps que la pla me, 

une carte d'identité qui porterait leur 

nom, leur signature, celle du percepteur 

et le numéro de la plaque de la machine, 

carte présentable à toute réquisition de 

l'autorité. 

On pourrait alors toujours s'assurer 

à la fois si la machine est déclarée et si 

le possesseur est bien le propriétaire 

légitime. 

La réforme serait ainsi complétée.... 

serait-elle plus onéreuse pour l'Etat ? 

A. 

BAISER DEFENDU 

On défend maintenant le sublime baiser, 

Véhicule de germe impur et de microbe... 

Aces contacts malsains maboachese déro-
[be, 

Quand je l'ai parfumée au Congo de Vaissier 

André Reilhe, au Savonnier parfumeur. 

ble voulez-vous de mieux ? Vous êtes bien 

exigeant. 

— Mais au non du ciel, qu'avev-vous ? 

s'écsiait Georges, aux abois. 

— Une entorse, mon cher ami, une abo-

minable entorse que je viens d'attraper au 

pied gauche ! Au moment de partir, vît-on 

jamais fatalité pareille ! Ah ! s'cria-t-il en 

apercevant l'hôtésse qui accourait aux cris 

de son malheureux locataire, un médecin ! 

le | lus grand, le plus habile, le plus illustre 

de la ville ! 

La bonne hôtesse, toute joyeuse d'un ac-

cident qui retiendrait nécessairement ses 

deux hôtes quelques jours de plus au logis, 

alla chercher elle-même le célèbre docteur 

qui demeurait dans le quartier. 11 accourut 

sur-le-champ. Après l'avoir mis à nu, 

non sans arracher des cris aigus au patient, 

il examina le qied d'Henri. Il vous le tour-

na, il vous le retouna, il vous le palpa en 

tous sens. 

— C'est très grave ! dit-il onfin. C'est 

une des entorses les plus terribles que j'aie 

observées jusqu'à ce jours. Il vaudrait 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

Elections municipales. — Il 

est sérieusement question, en haut lieu, 

de devancer de quelques mois les élec-

tions muuicipales primitivement fixées 

en Mai prochain. 

L'ouverture de l'Exposition universelle 

étant fixée au 1' Mai 1900, il faut dit-on, 

qu'avant cette date les nouvelles muni • 

cipalités puissent avoir devant-elles 

quelques mois pour se retrouver ; il est 

en outre, absolument nécessaire que le 

calme soit revenu dans les esprits forte-

ment surexcités par les luttes électorales. 

On parle du mois de novembre com-

me époque probable des éieclions. 

Dans diverses localités la pâte élec-

torale est déjà en fermentation, les 

camps se dessinent, les camelots élec-

toraux sont mobilisés, les courtiers idem 

y vont de leur bonniment. 

A Sisteron tout est tranquille, pour le 

moment, et, rien ne paraît devoir trou-

bler la quiétude de nos édiles actuels. 

Aucune liste d'opposition ne sera très 

probablement braquée vers leurs sièges 

et quatre ans- encore nous continuerons 

de jouir des bienfaits de notre adminis-

tration municipale actuelle. 

Dans certain milieu politique, on dit 

cependant que le député a dans les bas-

ques de sa houpelande, une liste toute 

prête qui sortira, et non sans fracas, au 

moment psychologique. Cette liste soi-

gneusement composée, convenablement 

dosée d'éléments divers donnerait, dit-

on, du fil à retordre aux concurrents 

officiels. N'ayant pu contrôler ces ren-

seignements, nous les donnons sous 

toute réserve. Quel que soit le degré du 

jemenfo.itisme électoral, — et il est 

corsé ! — Cette nouvelle n'a pourtant 

rien d'invraisemblable. 

Nos hôtes. — Cette semaine MM. 

les ingénieurs des Mines de Voix, étaient 

de passage dans notre ville. Ils sont 

mieux pour Monsieur qu'il se fut cassé la 

jambe. Je reviendrai demain. En attendant 

Monsieur boira de la limonade très légère 

et tiendra, durant deux heures, son pied 

gauebe dans un bain d'eau tiède. 

—Donc dit Henri d'une voix éteinte,vous 

ne pensez pas, docteur, que je puisse 

partir ce soir, à pied, pour Marseille ? 

— Je ne pense pas, Monsieur, répondit le 

médecien en se retirant que vous puis-

siez marcher avant'six mois. 

— Pauvre de lui ! s'écria l'hôtesse en 

joignant lus mains. 

— Vou* h voyez, mon mi, dit Henri en 

tendant la main à Georges, je ne saurais 

vous accompagner. Monrétablissement sera 

long. Il serait cruel à moi de vous retenir 

à mon chevet, Partez et donnez-moi de vos 

nouvelles. 

— Rien au monda s'âcria Georges avec 

chaleur - et il était de bonnj foi — ne 

pounait me décider à vous abandonner 

dans l'état oû vous êtes. Ainsi, je reste au-

près Je vous. 

(A Suivre.) 
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venus visiter les mines de St-Geniez et 

de Chàteaufort, ils ont fait opérer des 

sondages en vue de l'exploitation pro-

bable de ces mines. Si les résultats sont 

satisfaisants, ce sera une ère de prospé-

rité qui s'élèvera pour toute notre ré-

gion. 

Touristes des Alpes, — A l'oc-

casion de la fête de l'Ascension, les 

Touristes donneront jeudi â 4 h. sur le 

cours de l'hospice, un concert dont voici 

le programme : 

Goliath, Allégro X. 

Marie-Louise (Ouverture) . X. 

Gavotte-Watteau WETGE. 

Palmes et Couronnes (Faut.) . Bazus. 

Gigolette, Polka X. 

# 
# # 

Excursion à Serres. — MM. les 

membres honoraires qui voudraient 

faire partie de l'excursion qui a lieu di-

manche prochain 14 courant, sont priés 

de se faire inscrire chez M. Turdieu, pré-

sident, où chez M. Clergue, secrélairj 

de la mairie, trésorier de la société. 

Dernier délai, Vendredi 12. 

Théâtre. — Mercredi, la troupe 

Faure à donné sa représentation d'a-

dieux et clôturé la saison théâtrale avec 

une pièce extraite du Journal des 

''^vages. 
- l'émotion, le regret do quitter 

"i bonne pâte que le notre, 

pratiquées dans le 

étaient-ils mal 

~ cette soi-

Jentes, 

,ars qui y 

cheval bronche 

d reconnaissants à 

.distes, des agréables 

nous ont fait passer, et 

ons-le, se renouvelleront bien-

Communication, militaire. — 

Le concours pour l'emploi de vélocipé-

disto militaire aura lieu à Digne le lundi 

5 juin prochain. 

Les hommes de la réserve de l'armée 

active et les hommes de l'armée terri-

toriale qui désireraient y prendre part, 

doivent adresser leur demande au com-

mandant du bureau de recrutement de 

leur domicile où de leur résidence. Ils 

informeront en outre le commandant 

d'armes à Digne avant le 26 Mai. 

Le b juin ils devront se présenter à la 

caserne besmichel à Digne à 6 h. du 

matin, porteurs de leur livret individuel 

ainsi que les brevets ou diplômes qu'ils 

ont pu obtenir dans les concours de so-

ciétés vélocipédistes. 

Le concours aura lieu sur des bicy-

clettes emmenées par les candidats et 

ils devront justifier de la possession de 

leur machine. 

II a r c h é cl ' A i x 

du 4 Mai 1899 

Bœufs limousins 

— Gris 

— Aflrique 

Bœufs du pays 

Moutons du pays 

1 35 a 1 42 

1 25 à 1 33 

» à » y>» 

» » » à s » » 

1 65 à 1 76 

— de Barcelonnette » »» à » »» 

— de Gap » »» à » »» 

MoutonsAfricains 1 30 à 1 40 

— ' réserve 1 40 à 1 50 

— Monténégro » »» à » »» 

— Espagnols » »» à » »» 

— Métis » »» à » »« 

Hf©fe 

Le très distingué professeur à l École 

supérieure de Pharmacie M. T.. venu, 

sur l'ordre de la Faculté, à l'usine de 

Charenton de la grande Distillerie Cuse-

nier, pour se rendre compte de la façon 

dont l'oxygène était incorporé à là ti-

quer d'absinthe, s'est retiré émerveillé 

des procédés employés et a chaudement 

félicité la direction de l'usine de cette 

importante découverte qui intéresse à 

un si haut degré la santé publique. 

ÉTAT-CIVIL 
du 29 avril au 4 Mai 1899 

NAISSANCES 

Reymond Joseph Jean Martial. 

MARIAGES 

Néant. 
DÉCÈS 

Martel François Pierre, coutelier 73 

ane. — Hubert Michel maçon 74 ans. 

T H ÈZ E 
Monsieur Aguillon Antoine proprié-

taire à Thêze, informe le public qu'il 

n'est pas responsable des dettes que 

pourrait contracter son épouse Joséphine 

Richier qui a quitté le domicile conjugal. 

F.-L.-II. — FETES de l'ASCEN-

SION ET DE LA PENTECOTE. — Les 

coupons de retour des billets d'aller et 

•retour délivrets : 

I" A partir du 9 Mai, seront valables 

jusqu'aux dernieas trains de la journée 

du 16 Mai, à l'occasion de la fête de lAs-

cension. 

2- A partir dn 19 Mai, seront valables 

jusqu'aux derniers trains de la journée 

du 25 Mai, à l'sccasion de la fête de la 

Pentecôte. 

MOTS mmm 
Calinaux fils, ingénieur a été invité à 

suivre les esais delà nouvelle locomotive 

électrique de la ligne de l'Ouest ! 

— Quel trajet ? interroge son pére. 

— Paris-Mantes, et retour. 

— Tu nous rapporteras des pastilles 

Tôt.e-à-tête extra-conjugal. 

Elle. — Il est temps de nous séparer . 

C'est l'heure où mon mari rentre, et tu 

sais qu'il est exact comme une pendule.. 

Lui. — Tu pourrais bten dire... com-

me un coucou 1 

# 
# * 

Entre deux petites amies, retour des 

plages à la mo le ; 

— Ce Gontran m'horripile. Il est tou-

jours fourré dans mes jupes. 

— Il y a un moyen bien simple de 

l'en empêcher. 

— Lequel ? 

— Ote-les ! 

G01R9S0N DES HERNIES 

Étude de M6 Charles BONTOUX 

AVOCAT-AVOUÉ 

à SISTERON (Basses Alpes) 

Successeur de Me CHARNIER 

MEMBRE DU JURY et HORS C0HC0URS 
BANDAGES SANS RESSORTS, brevetés s.g.d.f. 

Que de boniments la réclame n'a-t-lle pas 

suscités pour faire croùe à l'excellence de 

tels ou tels produits, à la supériorité de telle 

ou telle méthode de traitement sur la métho-

de concurrente ? Aussi, le public devenu 

sceptique avec raison, demande-t-il des ac-

tes au lieu de vaines paroles. C'est pour ce-

la que nous engageons les personnes à venir 

voir de leurs yeux le nouveau bandage, dû 

aux patientes recherches, aux laborieuses 

études scientifiques et à la longue expérien-

ce pratique de l'éminent spécialiste herniai-

re M. J GLASER, qui seul a su résoudre 

ce problème insoluble jusqu'à lui, la guéri-

son de la Hernie, la plus dangereuse de tou-

tes les infirmitées qui atteignent l'humanité. 

La nouvelle invention de M. J. GLASER, 

consiste en une ceintnre sans ressort d'acier 

ni élastique, et souvent sans pelote, qui dé-

passe tout ce qui s'est fait jusqu'à ce jour, 

elle se porte nuit et jour sans gêne et ne peut 

se déplacer. La hernie étant maintenu ainsi 

les muscles de l'anneau se resserrent et le 

mal est appelé à disparaître, surtout chez 

les sujets vigoureux. Tels sont les avanta-

ges de la ceinture Glaser. Nous dirons sim-

plement à nos lecteurs de ne pas confondre 

un homme de science qui a sacrifié la moitié 

de son existence pour étudier cette spécialité 

avec de prétendus guérisseurs ayant aucune 

connaissance scientifique. 

M. GLASER, dans sa propriété à Héri-

court ( Haute-Saône), a déjà rendu d'im-

menses services à l'humanité, il en rendra 

encore de plus grands à l'avenir ; et il vient 

de le prouver avec éclat ; aussi engageons-

nous vivement nos lecteurs intéressés à pro-

fiter de son passage en allant le consulter à : 

Perluis, le 15 Mai, hôtel du Cours. 
Digne, le 16 Mai hôtel du Commerce. 
Sisteron, le 17 Mai hôtel delà Mule Blan-

che, 
Gap, le 18 Mai; hôtel des Négociants. 

Envoyer 6U centimes pour recevoir la 

brochure. 

N. B. — Maisons Troyes, à Mulhouse 

à Dijon et à Besançon. 

VENTE 
SUR 

Conversion de Saisie 

Il sera procédé le MERCREDI 

vingt-quatre Mai mil huit cent qua-

tre-vingt-dix-neuf, à l'audience des 

criées du Tribunal civil de Sisteron, 

devant Monsieur Girard, juge com-

missaire, à neuf heures du matin, au 

palais de justice à Sisteron, à la vente 

aux Enchères publiques des immeu-

bles ci-après désignés, situés sur le 

territoire des communes de PEIPIN 

et d'AUBIGNOSC, canton de Volonne 

arrondissement de Sisteron, (B.-A.) 

Immeubles sis à Peipin 
Saisis sur Joseph Jourdan 

PREMIER LOT 

Propriété appelée le Desteil, au 

quartier de . ce nom, arrosable en na-

ture de luzerne, vignes et arbres 

fruitiers, avec bâtiment rural élevé 

d'un étage ; comprenant : écurie, 

i émise, chambre, grenier à foin, d'u-

ne contenance d'environ 58 ares 31 

centiares, numéros 486p, 501 et 502 

de la section A, confrontant au cou-

chant Ravoux, du levant l'épouse 

Délaye née Turin, du midi le chemin. 

Mise à prix : Cent cinquante fr. 

ci 150 fr. 

DEUXIEME LOT 

Propriété appelé Trou du loup, au 

quartier de ce nom, en nature de va-

gue et bois taillis, d'une contenance 

d'environ 48 ares 96 centiares, nu-

méros 398 de la section C. confron-

tant du nord le vallon, du midi le 

chemin. 

Mise à prix : Cinq francs, 

ci 5 fr. 

Immeubles sis à Aubignosc 

Saisis sur Joseph Jourdan. 

TROISIÈME LOT 

Labour au quartier des Grèzes, en-

semencé en blé, d'une contenance 

d'environ 66 ares 19 centiares, nu-

méros 57 et 58 de la section A. con-

frontant du couchant la route dépar-

tementale, du nord Put, du midi 

Chaix. 

Mise à prix : Vingt-cinq francs. 

ci 25 francs. 

QUATRIEME LOT 

Prairie et labour appelé Boussier, 

au quartier du Poresf, d'une conte-

nance d'environ 49 ares 73 (centiares, 

numéros 217p. 225 et 226 de la sec-

lion A. confrontant du midi Moullet, 

au levant ravin du lieu, du nord Fé-

raud Luden et du couchant Imbert. 

Mise à prix : Cinquante francs. 

ci 50 fr. 

Imme -blés sis à Peipin, saisis 

sur la dame Florine Richaud, 

épouse Joseph Jourdan 

CINQUIÈME LOT 

Prairie au quartier du Plan, d'une 

contenance d'environ 9 ares 84 cent, 

numéros 114p. 115p. et 116p.de la sec-

tion B. confrontant du nord ravin de 

Mallemouisse, du midi Richaud P. 

Mise à prix : Cinquante francs. 

ci 50 fr, 

SIXIÈME LOT 

Maison d'habitation au village de 

Peipin, comprenant : cuisine, salle 

de café-restaurant, remise, écurie, 

chambres au premier étage, galetas 

greniers à foin, numéro 100p. de la 

section D. sol d'une contenance 

d'environ 3 ares 88 centiares ; con-

frontant du midi Latil, du couchant 

chemin de grande communication, 

du nord Richaud, veuve Jullien et du 

levant Baille. 

Mise a prix : Deux mille francs, 

ci 2,000 fr. 

SEPTIEME LOT 

Bois taillis au quartier de la Sourde 

d'une contenance d'environ 34 ares, 

80 centiares, numéros 304 de la sec-

tion C. confrontant du nord le che-

min de Valbelle, du levant M* Hei-

riès, notaire-

Mise à prix : Cinq francs. 

ci 5 fr. 

HUITIEME LOT 

V ague et bruyère au quartier de 

Troubeau, d'une contenance d'envi-

ron 71 ares,89 centiares, numéro 425p 

de la section C. confrontant du nord 

Pierre Jarjayes, du couchant Esclan-

gon, du midi Féraud, du couchant 

Moratti. 

Mii_e à prix : Cinq francs, 

ci 5 francs . 

NEUVIÈME LOT 

Vague et bruyère au quartier de la 

Romiguière, d'une contenance d'en-

viron 73 arec 92 centiares, numéro 

595 de la section C. confrontant du 

nord le communal, du levant le com-

munal, du midi le communal, du cou-

chant Grégoire Etienne. 

Mise à prix : Cinq francs, 

ci 5 fr. 

Immeubles sis à Aubignosc 
DIXIEME LOT 

Labour d'unb contenance d'envi-

ron 16 ares, au quartier du Forest, 

appelé la Guetta, numéro 69p. 72p. 

73p. de la section A, confrontant du 

couchant le chemin de grande com-

munication, du levant l'ancien che-

min du Forest, du midi Jean Honoré, 

Mise à prix : Vingt francs, 

ci . , .20 francs. 

Ces immeubles ont été saisis à la 

requête : 

1° De la dame Adèle ROCHE, Vve 

Joseph Féraud, prise tant en son 

s
 nom personnel qu'en sa qualité de 

mère et tutrice légale de sa fille mi-

neure Berlbe Féraud, demeurant et 

domiciliée à Sisteron, 2° de la dame 

Magdeleine FERAUD, veuve Mas-

sonni, sans profession, demeurant et 

domiciliée à Calvi (Corse) ; 3° de Al-

bert FERAUD, lieutenant d'infante-

rie, demeurant et domicilié a Mar-

seille, ayant pour avoué M" Charles 

BONTOUX. 

Contre la dame RICHAUD Florine 

épouse Joseph JOURDAN, et le dit 

Joseph Jourdan, cafetier, demeurant 

et domiciliés à Peipin. 

Par procés-verbaux de Margaillan, 

huissier à Sisteron, en date des 15 

Mars et 16 Avril 1899, enregistrés et 

transcrits avec les exploits de dénon-

ciation au saisi . 

Mais suivant jugements rendus 

par le tribunal civil de Sisteron, de 

leur date enregistrés, les poursuites 

de saisie immobilière ont été conver-

ties en vente volontaire. 

Les ventes ci-dessus auront lieu 

aux eleses et conditions des cahiers 

des charges déposés au greffe du tri-

bjual civil de Sisteron par M° Char-

les BONTOUX . 

Sisteron, le 3 Mai 1899. 

C BONTOUX. 

Enregistré à Sisteron le quatre 

Mai mil huit-cent-quatre-vingt-dix-

neuf folio 54 case 13. 

Reçu un franc quatre-vingt-huit 

centimes décimes compris. 

CORBEL. 

BANQUE SPÉCIALE 
DES VALEURS INDUSTRIELLES 

Capital : 20 Millions 
25, ruo Vlvlonne, Paris. 

La BANQUE SPÉCIALE des VALEURS INDUS-
TRIELLES a l'honneur d'informer les por-
teurs de ses actions et de ses parts 
de fondateurs, qu'elle est sur le point 
de constituer 

La Compagnie Générale Commerciale et Industrielle 
au Capital de 10 Millions de francs. . 

Les porteurs des actions et des parts 
de fondateurs deïaBANQUE SPECIALE des VA-
LEURS INDUSTRIELLES désireux de profiter 
du privilège de souscription que leur 
conf ère l'article 7 des statuts, devront se 
faire connaître à la Banque avant le 
10 Mai 1899, dernier délai, et lui indi-
quer les numéros de leurs titres. Ils 
recevront ensuite les renseignements 
nécessaires et toutes les pièces à signer* 
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Etude d e M e Léopold BEQUART 
Successeur de M. BASSA.C 

I\I otaii' o 

SISTERON (Basses-Alpes) 

ADJUDICATION 
Volontaire 

Le DIMANCHE SEPT Mai 

mil huit cent quatre-vingt-dix-neuf 

à Deux heures de l'après-midi, en 

l'étude et par le ministère de M6 

BEQUART, notaire à Sisleron, il se-

ra procédé à la 

Vente aux Enchères Publiques 

de i'immeuble ci-après désigné, ap-

partenant à M. Paul BUISSON, 

brigadier au 1 er régiment de Cuiras-

siers à Paris . 

PROPRIÉTÉ D'AGRÉMENT 
Située à Sisteron, à un kilomètre de 

la ville, au quartier de Saint-Lazare, 

composée de bâtiments de maître, 

ferme, bâtiments d'exploitation, jar-

din, cour, parterre, verger, prairies, 

jolie source, terres labourables avec 

dépendances ; relevée au plan cadas-

tral de la commune sous les numéros 

242p, 243p, 244, 245, 246, 247, 252p, 

253, 254, 256, 257, 258 à 261, 266 à 

268p, 423, section D. 

Mise à prix : Dix mille fr. 

ci. . . • • 10.000 francs. 
On peut traiter de gré à gré avant 

l'ouverture des enchères. 

Pour traiter s'adresser à M e BE-

QUART, notaire à Sisteron, où à M" 

BOREL, notaire à Manosque! 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M 1
 BÉQUART , dépositaire du ca-

hier des charges. 

L. BEQUART. 

REVUE FINANCIERE 

Paris le 19 Arvil 1899 

Le marché a été très brillant au début 

mais en clôture les cours se sont tassés par 

suite de réalisations de bénéfices. Nos Ren-

tes sont toujours lourdes tand'S que nos éta-

blissements Financiers conservent ou même 

augmentent leur avance Crédit Foncier 743, 

Compoir National d'Escompte 618 Crédit 

Lyonnais 962 Société Générale 578, Banque 

Internationale 663, en grand progrès à cause 

de la prospérité des affaires, auxquelles 

elles est tntéresse' Banque Spéciale des va-

leurs Industrielle 224, Banque Française 

d'Emission 110. 

.Très avantageuses les obligations 2 112 

1894 -96 que la ville de Paris délivre sans 

frais à 398 frs et qui ne tarderont pas à dé -

passer le pair. 

Bec Auer 470, Gelon 110 Chemin de fer 

de Toulouse à Boulogne-sur-Gesse 485, 

Action Ste Continentale d'Automobiles 65 

irs. 

La Banque Nattonale de l 'industrie est 

ferme à 190 frs. 

Très demandés à 72 frs les diximes d'ac-

tions de Paris en 1400 à la suite de l'étude 

et des vues photographiques publiées par le 

Monde illustré et qui donnent une idée des 

merveilles de l'intéressante reproduction de 

la cour des Miracles. Les parts de l'Optique 

la Lune a mètre, à 155 frs ne tarderont pas 

û profiter d'une nouvelle hanse ainsi que les 

actions du Combat Naval à 58 dont les 

Mei'Aeilleux spectacles commenceront en 

Juillet. Les bons de 20 frs de l'Exposition 

Religieuse Internationale sont rapidement 

absorbés grâce à leur certitude de rembour-

sement à 40 frs à leur prime de 20 tickets de 

l'Exposition et à leur participation à 50 ojo 

des bénéfices. 

Chemins de fer Français calmes 

ON DEMANDE 'UN 
APPRENTI 

S'adresser ù M. Baptistin 

RICHA UD Menuisier, Sisteron 

A LOUER DE SUITE 
1° UNE PROPRIETE d'agrément 

et de Rapport, 

Sise au quartier du Thor 

Pour tous renseignements et visi-

ter la maison, s'adresser à 

M. Eugène PEIGNON, gref-

fier, rue droite, Sisteron. 

CAS A GRANDE frères 
CHIRURGIENS-DENTISTES 

SPECIALISTES EN PR0THEZE DENTAIRE 
Dents et Dentiers artificiels 

(Nouveau système Américain) 

Abonnements aux soins de la bouche 

Consultations gratuites de 
8 à 9 heures du matin 

3, RUE DELEUZB 3, SISTEH0N 
et Grande Rue, 25, MANOSQUE (B-AJ. 

16, Rue Deleuze, SISTERON (B.-A.) 

Chaussures de luxe et de fantaisie, 
pour hommes, Dames etEnfants 
COMMANDE ET CONFECTION 

cloué, sur mesure, à des prix modérés 

NOTA. — On est prié de réclamer le 

billet de tombola a tout achat d'une 
paire de chaussure. 

«O années de succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 
Grand Prix exposition universelle Bordeaux 1895 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale ROUEN 1896 

Exposit. universelle BRUXELLES 1897 

ALCOOL 

de 

MENTHE 

Le seul Alcool de Menthe Véritable 
BOISSON HYGIÉNIQUE d'un goût exquis et d'une 
fraîcheur délicieuse, calme instatanément la soif 
et assainit l'au. 

ELIXIR SOUVERAIN contre les indigestions, la 
Dysenterie, la Cholèrine ; dissipe les Maux de cœur, 
de tête, d'estomao. 
EXCELLENT aussi pour la Toilette et les dents. 

SE MÉFIER des IMITATIONS 

! EXGIER LE NOM DE R1CQLÈS 
4K9BBS 

DE RICQLES 

eUER /SON 
RADICALE 

JOURS 
DI 

t'Anémie 

DE SMO^T -DÉ-rN»* 
Seul Produit autorisé spécialement* 

Pour Runsciçn me ma. s'adresser chez lei 
BŒXJRS do la CHARI 1 É, 105, Rue Saint-Dominique, PARIS 

QUINET, PhajnfLciea-ChimisLe, 1, Passage Saulnler, Parla. 

*N VENTE ' DANS TOUTES LES PHARMACIES 

Le gérant : A. TURIN. 

UN HASARD PROVIDENTIEL 
vient de taire découvrir, dans un vieux coûtent 

de Jérusalem, un _ manuscrit renfermant le 

RECETTES de ces merveilleux REMÈDES des 

TEMPLIERS, ayant obtenu jadis ces guérisons 

presque miraculeuses (dans les maladies de poi-

trine, de l'estomac, de la vessie, dacœur, de la peau 

la goutte, les rhumatismes, l'anémie, la chlorose etc.) 

qui font encore l'étonnement des savants de ce 

siècle. Ni poisons, ni produits nuisibles n'entrent 
dans la composition de ces remèdes, si simples 

qu'ils permettent à chacun d'être son propre mé-

decin et celui de sajamille. 

M. MALAPERT, à Maiche, (Doubs), dépo-
sitaire de ce précieux manuscrit, prennant 
pour sienne la devise de ces moines médecins 
offre la brochure explicative à toute personne 
qui joint à sa demande un timbre de 0 fr. 15 c. 
pour la recevoir franco. 

LIBRAIRIE HACHETTE ' ET C", PARIS 

79, boulevard Saint Germain. 

5' ANNÉE 

PETITE GAZETTE DU PIANO ET DU CHANT 

A LA MAISON 

Donne à ses abonnés 7 pages de musique 
grand format.des articles musicaux, des mono-
logues, Comédies, Biographies, ainsi que des 
Portraits et et Autographes, 

Abonnements. — FRANCE : Un an, 6 fr., six 

mois : 3 fr. 50. UNION POSTALE , - 8 fr. : — 

Six mois : 4 f. 50. 

Le numéro spécimen, 0 fr. 25. 

PRIME GRATUTE à tout acheteur du numé-
ro spécimen : Bonsoir, retraite pour piano. 

GRAND SUCCES : On dansera, recueil pour 
piano de 10 Danses et nouveaux Pas. 

Prix net franco 1 fr. 50 

NOTA. — Demander le service régulier et 
gratuit des catalogues thématiques de la Li-
brairie Hachette et C". 

Enfant NÉRAUD 

CROISSANCE ET DENTITION 
Sans préambule, nous désirons d'abord 

attirer votre attention sur la lettre sui-
vante : 

t Lyon, 31 mars 1898. 

« Messieurs, mon enfant, très éprouvé 
par la croissance et la dentition, était 

tombé dans un 
état de marasme 
des plus inquié-
tants. 

« Triste, prea-
que toujours 
pleurant, d'une 
maigreur effra-
yante, il ne nous 

laissaitaucun re-
pos; ne pouvant 
lui faire absorber 

; aucune nourri-
È titre, nous ne sa-
uvions plus que 
• faire. Une sage-

femme de nos 

amiesm'engagea 
à employer PE-
mulsion Scott. 

« Après quelques jours de traitement, 
mon enfant, qui prenait votre excellente 
préparation avec le plus grand plaisir, 
était beaucoup mieux, demandait à manger 
<;t commençait à jouer avec les enfants de 
son â-re. Aujourd'hui il est complètement 
i établi, et je vous prie d'agréer, Messieurs, 
l 'es pression de ma vive reconnaissance. 

« Signé : M. NÉRAUD, 40, quai Fulchiron ». 

Que d'enfants, dans les mêmes condi-
-tions, s'étiolent, dépérissent sans cause 
apparente, arrivent à un tel état qu'il 
s-inbje impossible de les sauver. Eh bienl 
c'est a ce moment que l'Emulsion Scott se 
montre vraiment miraculeuse, car elle 
contient les principes les plus nourris-
sants, les [dus nécessaires à la croissance 
des os. à la nourriture des nerfs, — l'huile 
de fu u de morue, les hypophosphites de 
i-l.aux et soude, la glycérine. — éniulsion-
"cs. -mit. pic s à è re absorbés et assimilés 
,iar le s-uij.'. Cette préparation, acceptée 
par les plus délicats, est si digestible que > 
l'S lus faibles estomacs la prennent en 
tiiute Sa son. le là son rôle providentiel 
il. .us toutes les maladies de dépérissement, 
e iiis mipti M , phtisie, cachexie, marasme, 
sci'ol'ule, lynipha.tisme, anémie, etc., etc., 
chez les e fonts aussi bien que chez les 
a luit- s et les vieillards. « 

BOULA\GEWE A LOUER 
à Saint- Michel 

S Jadressra Madame Vve ROUBAUD 

Rue Saunerie, Sisteron 

OCCASION A SAISIR 

A vendre dans de bonne condition d 

UNE ftïCYGLETTE 
S'adresser au Bureau du Journ 

À VENDRE A L'AMIABLE 
Une Propriété 

Au quartier des Bonts-Enfants 

S'adresser à M. Pascal Auguste 

GROS LOT : 500,000 FRANCS 
(Pour lous et à la portée de tous) 

Peur 5 FRANCS on reçoit 5 N 8S part. 1er tirage 15 Juin prochain des PANA-
MA A LOTS avec PRIME UTILE et GRATUITE, I lot de 250.000 fr. 1 lot de 
100.000 fr. - 2 lots de 10.000 fr. — 2 lots de 5.000 fr. — 5 lots de 2.000 fr. — 
S0 lots de 1.000 fr., 61 lots gagnantti. Copropriété des titres, SÉCURITÉ AB-
SOLUE. Ass. part ion . 

Écrire de suite à BRESSOU, Banquier, 58. Rue de Maubeuge, PARIS. 

-GAMDi SUCCES en 1896, 189*, 1898 
® Premier Pria: de Viticulture en 1801 fgl 
Un grand diplôme d'honneur, deux médailles de bronze, deux médailles d'or en 1808 

CONTRE LE MILDIOU ET LE BLACK-ROT m 

SULFATEUn LIQUIDE TAHDIEUg 
Bouillie à l'ammoniure de cuivre toute préparée en bouteilles et en bonbonnes 

SSMS 9 Contre l'Oïdium a fgtU 

Soufre Liquide Nicotiné Insecticide 
Bouillie h l'oxy. sulfure sulfuréie Calcium combiné en bouteilles et n bonbonnes 

Prêt à pulvériser avec le pulvérisateur, suprimant la souffreuse, soufflets et 
appareils spéciaux, Prod. 4000 bouteilles : 5000 dépositaires ; 45 entrepôts en 
France et ii l'étranger ; demandez la notice explicative. Laboratoire, usine et siège | 
social à PRATJTHOY (Haute-Marne). On accepte un seul agent revendeur, i 
par commune vignoble, sous référence. Entrepôt à Digne; M. Noèl Ailhaud, Nég 
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MAISON DE CONFIANCE - FONDÉE Epi 1848 

L. PEYROTH 
Bue Mercerie, SISTËHON* ( Basses-Jlpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
OHFÊYftElUE^OPTIUUE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
Oit, ARGENT, DOUBLÉ ET NICKEL 

Orfèvrerie, Argenr, et Ruoltz 1 er titre 

DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Mariage 

BI-ar ©Hm BES ALPES 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 

ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHEMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ . 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS SOIGNÉES ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 

© VILLE DE SISTERON



armacie Centrale, Droffuerie 
MED.VLLE D'OR --^DIPLOME D IIOWEUil — HORS CONCOURS 

D. LAU8IER 
41, Hue Droite, SISTERON ^ > Droite 

BANDAGES - BAS POUR YARIGES 

DOUCHES DES MARK 

Dépôt Général des EAUX MNÉRALES Françaises et Etrangères 
Et de toutes spécialités Pharmaceutiques 

Fabrique de Produits VélérînairesJ^^^ I YŒCTiaj l\S, I IIRIGATKUIIS , ETC. 

Notre nombreuse Clientèle est assurée de toujours trouvera la Pharmacie, des produits irréprochables de l r0 qualité et une grande modf 

cité dans les prix. — Les ordonnances de MM. les docteurs sont dans leur préparation l 'objet d'une attention toute particulière de notre part 

La Grande Savonnerie C. FEU HIER et C ie 
m 

1 
n 
m 
m. 

i 
§ 

Marseille 

SAVON PUH 

72 ojo d'huile 

EXTRA" GARANTI 

SAVON PUR 

72 ojo d'huile 

"EXTRA" GARANTI 

LE CHAT 
Le SAVON EXTRA MARQUE "le Chat" est un Savon pur 

fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

il procure une économie de 30o|o sur le poids du savon employé 
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SUPERIEURES UldËNII 

ik BASE DE FINE CHAMPAGNE 

TONIOUE . LE SEUL V 

M m a 

A BA 

APERITIF. 

IAT URÉLLE 

D'ALCOOL PUR DE VIN 

A CIE DE PREMIERE CLASSE 

PRODUITS CHIMIQUES, PHARMACEUTIQUES — DROGUERIE 

JÉL* 
Pharmacien de l re Classe de l'Ecole supérieure de Montpellier 

S I S T E R O N, Rue de Provence (A coté de l 'Epicerie Marseillaise) 

Accessoires de Pharmacie 

Bandages, Bas pour -varices 
DEPOT 

Spécialités Pharmaceutiques 

Parfumerie Hygiénique 

Produits Vétérinaires 

BAUX. MItfBIMLiBS 

Françaises et Etrangères 

OBJETS DE PANSEMENTS 
DOUCHES, INJECTEURS- IRRIGATEURS 

PRODUITS ANTISEPTIQUES 

ANALYSES CHIMIQUES - MÉDICALES ~ INDUSTRIELLES & AGRICOLES 

SPECIALITES 

DE LA MAISON 

Sirop contre la coqueluche 

Baume contre les cors 
Injections contre les écoulements 

Mixture anti-gastralgique 

Baume dentaire 

Lotion contre la chute des cheveux 

Gouttes anti-ahémiques 
Présure liquide - Eau dentifrice 

Cachets anti-névralgiques 

Vin reconstituant 

Pommade contre les hémorroïdes 

Sirop vermifuge 

Tcenifuge contre le ver solitaire 

Eau de Cologne et de Quinine 

Produits Photographiques 

MACHINES A COU DREsiN^Ju PERFECTION LioiirFAMILLESet ATELIERS 

AGENGK GÉNÉRALE : MAISON BLIAS IÏOWE, fondée en 1863, 
48, Boul' Sébaatopol, 43, 3F» « ris.-L. ANDHÉ A Ci>. 

PLUS i> GOîîSTiPÂTIOI 
Par l'emploi do lu 

Pilules laxàilDBS et fortifiantes 
DOSR : Une pilule au dtner ou le 

toir agit le lendemain malin. 

PRIX : la boite de 60 pilules : 3 fr. 

Enfi d'uni ptliu boltt d 'essai contre retour de 

otite UMMi et 15 centime! en timbres-potte. 

Flinul! CI11UU, 11, 1' Scut-IniTiUt, Fini. 

Le meilleur Dentifrice antisepligie 

Pour entretenir les dents, gen-

cives, muqueuses, et pour éviter les 

accidents buccaux : 

APHTES, GENGI VITES, STOIATITES, rte. 

Prix de la boite porcelaine : 3 fr. 

Envoi d'une petite boite ttuai contré retour dé 

celte annonce et 15 centime» en timbret-potU. 

PtirilEll CI1RUR1, 11, 1' lllll IIITIlll, mit 

Chaux Eminemment Hydraulique 

GABRIEL et LÛGitN LAUZIER 
fournisseurs des Ponts et chaussées 

Chemins de fer et Administrations 

Usine à vapeur à SIGONCE 

par FOïTCALQUIER (Basses-AIpe?) 

Gare d'Expédition, LURS. 

ii /.rftfFofB Etablisse" 

Fn blanct)ti E i 

Thermal 
»U DE Tumaart 

BO^DfONEAU 
Près Stontélinuir (Drfimeï- - 5 a iO Ir. par jour. 

1 bouteUIa par jour contre t'ObésitA, surtout celk Ja 
Tontro. — Ecrire tu Gérant pour caisse de 60 bouteilles 

(33 fr.) prise à 1» Gare de Montéliintr. 
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OUTILLAGE I TOURS I MACHINES 
INDUSTRIEL et d'AMATIURS | de tous Systèmes | à découper 

SCIERIES alternatives, circulaires €t à ruban. Mortaiseuses, Machines A 
Percer. — OUTILS de tout<* sortes, Français, Anglais et Américains, 

pour MÉCANICIENS, MENUISIERS, TOURNEURS , etc.. AMATEURS. — BOITES D'OUTILS 

SCIES, sots, DESSI.CS et toutes fournitures pour la Découpage, [i Tour, la Sculpture, «te. 
Nournv TARIF-ALBUM 320 p. Jh assssl a PQfiAV CoxfTfcOcr' B*IY. X PARIS 

i S50 jriTures) fr»nooo.85e. #4 B I I C iTl 9 H 16, Rue dos Oravillior». 

iHOMCONOOUfIS, MEMBRE DU J.URY »ui Kxji»tiUaBs U PARU iM-tm-iM-iWm 

Le Hé'-an^ Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 
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